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Attention

Dans la bataille de la présidentielle, il y a un
candidat masqué. L’AFEP, l’Association
française des entreprises privées. Elle

regroupe une centaine de « grands » patrons, 14 %
du PIB, 50 % des exportations. Elle suit de très près
le programme des candidats. De ceux qui sont aux
ordres, et libéraux dans l’âme. Et elle ne se gêne pas
pour les admonester. Exemple : Valérie Pécresse
promet une hausse de 10 % des salaires sur le quin-
quennat. L’AFEP la rappelle (discrètement) à l’ordre.
Valérie Pécresse fait machine arrière. « Les gouver-
nants ont toujours prêté de l’attention à nos prises
de position », admet, ravi, le président de l’AFEP, Lau-
rent Burelle (Plastic Omnium). µ

Gérard Streiff

Déclaration de
Fabien Roussel
sur la guerre en
Ukraine
(Assemblée nat.)

Arrêter 
la guerre ! (p. 3)

Vidéo

https://www.fabienroussel2022.fr/newsletter
https://www.youtube.com/watch?v=cl5LjmAy9vg&feature=youtu.be
https://www.facebook.com/Particommuniste/videos/1366155423808483
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aCtualité les Rendez-vous militants
3 mars, à partir de 18h30 : Débat sur « le
transport marchandises et voyageurs sur les
rails : une nécessité, une urgence face aux
impératifs sociaux et environnementaux »,
avec Frédéric Mellier, David Villegas et Éric
Ferron. Centre d’animation d’Aire-sur-l’Adour
(40)
4 mars, à partir de 18 h : Formation sur la
sécurité d’emploi et de formation et le
financement de nos propositions par Denis
Durand, économiste et membre de la
commission économique du PCF. Fédération
de l’Aube, Troyes (10)
5 mars, à partir de 10 h : Réunion du comité
ariégeois des jours heureux en présence de
Dominique Satgé, membre du CN du PCF. À
la salle du Langoust, Sabarat (09)
5 mars, à partir de 15 h : Journée sur
l’agriculture et l’alimentation, avec André
Chassaigne et des intervenants du monde de
la recherche, des milieux syndicaux et
associatifs. Salle de l’Alto, Le Creusot (71)
5 mars, à partir de 19 h : Repas des jours
heureux dans les 1re et 2e circonscriptions de
l’Oise, avec Thierry Aury. Salle Argentine,
Beauvais (60)
5 mars, à partir de 20 h : Banquet de la
Fraternité dans la 7e circonscription de l’Oise,
avec Loïc Pen. Salle des fêtes Alain Bashung,
Mouy (60)
7 mars à partir de 16h30 : Commémoration
des 80 ans de l’assassinat de Pierre Sémard
par les nazis, avec une prise de parole des
communistes des Hautes-Pyrénées. Devant la
gare de Tarbes (65)
7 mars à partir de 19h30 : Rencontre-débat
sur les thèmes de l’emploi, du travail, de la
retraite… avec la participation de Frédéric
Boccara. Au centre culturel Lapoujade, salle
Jean-Ferrat, Le Passage (47)
8 mars à partir de 18h30 : Réunion publique
sur la nouvelle industrialisation de la France,
avec la participation de Frédéric Boccara. 27
avenue du Maréchal Joffre, Tarbes (65)
12 mars, à partir de 14 h : Réunion publique
sur les mobilités, les transports domicile -
travail ou études, le ferroutage… avec Jean-
Luc Gibelin, conseiller régional d’Occitanie et
membre de la direction nationale du PCF.
Salle Lucien-Dumas, à Aimargues (30)
16 mars, à partir de 18 h : Ian Brossat sera
présent à Bourbon l’Archambault pour
présenter le programme de Fabien Roussel.

Espace Robert-Chaput (03)
18 mars, à partir de 18h30 : Fête de
l’Humanité de Perquie, en présence de
Maryse Montangon et Isabelle Taris. Débat :
« Pour une politique de santé et de protection
sociale répondant complètement aux besoins
de toutes et tous ». Apéritif suivi d’un repas
(8€). Foyer rural de Perquie (40)
19 mars, à partir de 10 h : Fête de
l’Humanité de Perquie, en présence de
Fabien Gay. Débat public « Présidentielle :
relevons le défi des Jours Heureux avec le
candidat communiste Fabien Roussel ».
Apéritif suivi d’un repas (15€). Foyer rural de
Perquie (40)
20 mars, à partir de 12h30 : Banquet
fraternel et républicain en soutien à la
candidature de Fabien Roussel, en présence
de Fabien Gay. Mauléon (64)
22 mars, à partir de 20 h : Réunion publique
sur « l’accès pour tous à des soins de
qualité », avec Fabien Cohen de la
commission santé du PCF et Gérard Lahellec,
sénateur communistes des Côtes d’Armor.
Salle municipale Duclos, à Dinan (22)
23 mars, à partir de 12 h : Rencontre avec
André Chassaigne et Guy Soulage pour parler
de la loi sur l’augmentation de la retraite des
agriculteurs. Salle des fêtes de Galapian (47)
25 mars, à partir de 18 h : Rencontre
publique avec Fabien Gay. Salle Roger Dion,
Châteauroux (36)
25 mars, à partir de 20h30 : Réunion
publique/ ébat sur « Quel système de santé et
quels hôpitaux publics à l’avenir ? », avec
Michèle Leflon, médecin anesthésiste et
membre de la Commission nationale santé du
PCF. Salle Wolinski, Capvern (65)
27 mars, à partir de 11 h : Repas des jours
heureux de la fédération des Vosges.
Présentation des candidatures aux
législatives, prises de parole puis repas (20€
boissons incluses, inscription auprès de la
fédération). Salle Schuman, Golbey (88)
27 mars, à partir de 12h : Repas de la
Fraternité dans la 5e circonscription de l’Oise,
avec Pierre-Marie Jumeaucourt. Salle des
fêtes, Crépy-en-Valois (60)
29 mars, à partir de 18 h : Réunion publique
sur la lutte contre le racisme et les
discriminations et la bataille culturelle pour
faire reculer les idées de l’extrême droite,
avec Jean-Claude Gayssot, ancien ministre.

Salle Mistral Vauvert (30) 
Jusqu’au 19 septembre 2022 : Exposition
Josep Bartoli, les couleurs de l’exil, sélection
de plus de 150 oeuvres. Mémorial du camp de
Rivesaltes (66)

MEETINGS DE CAMPAGNE
5 mars, à partir de 19 h : Meeting de Fabien
Roussel au Havre (76)
10 mars, à partir de 18h30 : Meeting de
Fabien Roussel au Cirque d’Hiver, Paris
(75011)
15 mars, à partir de 18h30 : Meeting de
Fabien Roussel à Valenciennes. Cité Des
Congrès de Valenciennes - Auditorium
Watteau, Anzin (59)
23 mars, à partir de 19 h : Meeting de
Fabien Roussel à Nantes. Salle festive
Nantes-Nord (44)
27 mars, à partir de 15 h : Meeting de
Fabien Roussel à Toulouse. Halle aux Grains,
(31)
2 avril, à partir de 14 h : Meeting de Fabien
Roussel à Lyon. Friche Nexans (69)
7 avril, à partir de 18h30 : Meeting de Fabien
Roussel à Lille. Zénith de Lille (59)

RETOUR DE L’UNIVERSITÉ PERMANENTE
À PARTIR DU 11 JANVIER À L’ESPACE
NIEMEYER :
8 mars : Colette, avec Olivier Barbarant. 
15 mars : Entre la barricade et l’association,
les ouvriers et la révolution, avec Vincent
Robert.
29 mars : Suraccumulation et dévalorisation
du capital, avec Denis Durand. 
5 avril : Violette Leduc, avec René de
Ceccatty.
12 avril : Introduction à l’histoire de
l’Association Internationale des Travailleurs
(AIT) en France – 1864 - 1873, avec Julien
Grimaud.
26 avril : L’accumulation primitive, avec
Isabelle Garo.
7 juin : Guesde et Jaurès, deux méthodes du
socialisme, avec Jean Numa Ducange.

ET AUSSI LA SEMAINE DERNIÈRE
DÉBATS sur la santé avec la présentation
des propositions de Fabien Roussel sur le
sujet, à Romorantin (41), le 2 mars
MEETING de Fabien Roussel à Avion (62), le
24 février; à Bordeaux (33), le 1er mars 

RÉUNION publique avec
Barbara Gomes pour parler de
la campagne de Fabien
Roussel, à Morières-lès-
Avignon (84), le 26 février

souscription.pcf.fr
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L
a décision prise par le gouvernement russe d’envahir
l’Ukraine déclenche l’une des crises les plus graves essuyées
par le continent européen depuis la fin de la Seconde Guerre

mondiale. Alors que de nombreuses victimes sont déjà à déplorer
en Ukraine, et que l’action de l’armée russe va en causer beaucoup
d’autres, la violation du droit international crée une situation extrê-
mement dangereuse pour l’avenir des relations internationales.
Le Parti communiste français condamne sans réserve le choix de la
guerre fait par Vladimir Poutine. Si l’on ne peut taire les surenchères
des États-Unis et de l’Otan, qui n’ont eu de cesse de vouloir implan-
ter de nouvelles bases aux frontières de la Russie, rien ne saurait
justifier la politique de force ouverte pratiquée par le pouvoir de
Moscou. Loin de défendre les intérêts de son peuple, son autorita-
risme, son nationalisme et ses proximités avec l’extrême droite
européenne ne servent que les intérêts des puissants oligarques et
du capital financier et rentier qui ont plongé une grande partie de
la Russie dans la pauvreté et creusé en son sein les inégalités.
Le risque de dérive vers un conflit mondial entre intérêts capita-
listes rivaux est désormais très élevé. Tout doit être fait pour stop-
per cette spirale. Les peuples européens, jusqu’au peuple russe,
n’ont pas besoin d’une nouvelle guerre. La menace du recours à
l’arme nucléaire n’est plus un tabou. Les grandes puissances s’en-
gagent dans une folle course aux armements les plus sophistiqués
et les plus meurtriers. C’est extrêmement grave pour l’avenir de
l’humanité. Gardons à l’esprit les millions de morts des derniers
conflits et la jeunesse sacrifiée.
Un cessez-le-feu immédiat et le retrait des troupes russes s’impo-
sent. Il faut de toute urgence arrêter une guerre dont les premières
victimes sont les populations civiles, qui se retrouvent au milieu
des combats ou sont contraintes à la fuite. Le Parti communiste fran-
çais exprime toute sa solidarité avec le peuple d’Ukraine, qui est la
première victime du conflit. Une aide humanitaire doit lui être appor-
tée. La France et l’Union européenne doivent prendre toutes les ini-
tiatives nécessaires pour assurer l’accueil des réfugiés.
Du fait de son histoire, la France a une voix singulière à faire enten-
dre, en faveur de la sécurité humaine et de la paix, du droit inter-

national et de la coopération solidaire des nations et des peuples.
En toute souveraineté, elle doit jouer un rôle moteur et actif dans
la sortie rapide du conflit. Elle doit tout mettre en œuvre pour s’op-
poser aux surenchères guerrières, qui s’expriment du côté du pou-
voir russe comme dans le cadre de l’Otan, et dont le peuple d’Ukraine
paierait le tribut le plus lourd.
La communauté internationale doit isoler politiquement, diploma-
tiquement et économiquement le régime de Poutine, afin de le
contraindre à renoncer à sa politique de force ouverte. La livraison
d’armes à l’Ukraine, loin de préserver la souveraineté de ce pays,
n’aboutirait qu’à ajouter de la guerre à la guerre, au risque de
conduire le continent européen tout entier au bord d’un engrenage
fatal.
Le rôle de notre pays est d’agir par la voie politique et diplomatique
en faveur de la désescalade. En utilisant son siège au Conseil de
sécurité, il doit proposer à l’ONU, de prendre l’initiative de convo-
quer une conférence pan-européenne extraordinaire de paix et de
sécurité collective, réunissant  l’ensemble des États européens, avec
l’Ukraine et la Russie.
Cette conférence serait chargée d’aboutir un règlement négocié glo-
bal, permettant de traiter les causes du conflit, de rétablir l’indé-
pendance d’une Ukraine non alignée, et d’ouvrir une perspective de
paix et de sécurité durable en Europe, sur les bases des principes
de l’acte final de la conférence d’Helsinki et de la charte de Paris de
1990.
Pour faire prévaloir une logique de paix contre le bellicisme des
puissances capitalistes, les peuples doivent faire de toute urgence
entendre leur voix.
Le PCF appelle à des rassemblements unitaires, dès ce week-end et
dans les jours qui suivront, en faveur d’un cessez-le-feu immédiat,
du retrait d’Ukraine des troupes russes, et d’une initiative diploma-
tique de la France pour la paix et la sécurité collective.µ

Le 25 février 2022

La France doit agir pour arrêter la guerre,
pour la paix et la sécurité collective

Déclaration du comité exécutif national du PCF

ukRaine
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éCole

L’Appel des Mille

L
a question de la lutte contre les inégalités sociales de réussite
scolaire est un enjeu de société, un enjeu démocratique. La
réussite scolaire, l’élévation du niveau de connaissance de

toute une classe d’âge doit être une des priorités politique des
années qui viennent. 
La proposition de Fabien Roussel d’allonger le temps scolaire sans
rallonger le temps de travail des enseignants répond à cette exi-
gence. L’école doit se faire à l’école avec des enseignants formés et
ayant du temps pour exercer leur métier et penser leurs pratiques.
C’est pourquoi cette proposition d’allongement du temps scolaire
s’accompagne d’un recrutement massif d’enseignant·e·s, 90 000, et
d’une formation initiale de qualité, sur 2 ans et reconnue à bac + 5.
Autre point de cette pétition, la reconstruction de la voie profession-
nelle en redonnant aux lycées pro les moyens de former des jeunes
à exercer des métiers essentiels à la société, es citoyens en capacité
de faire des choix dans un monde de plus en plus complexe ou les
savoirs, les connaissances sont concurrencées par des manipula-
tions, des mensonges ou informations erronées.
Ou encore l’abandon de la réforme du lycée et de Parcoursup qui ins-
titue la sélection et la concurrence de tous contre tous comme la
règle. 
Enfin, la question du temps, temps de classe, temps pour apprendre,
s’éduquer, se former, celle du temps pour enseigner, penser sa pra-
tique et son métier sont décisifs, alors que les enseignants sont de
plus en plus contraints par des directives inapplicables, contestées
sur le fond. Les élèves ont perdu depuis 2008 l’équivalent d’une
année scolaire sur le temps de la scolarité obligatoire sans tenir
compte des semaines de classe perdues avec la crise sanitaire, et
dans le même temps la charge de travail des enseignants s’est consi-
dérablement accrue.
C’est cette logique à l’œuvre depuis tant d’années qui a conduit à la
crise de notre système éducatif. La campagne de Fabien Roussel pro-
pose de bâtir un nouveau projet politique pour l’école qui s’inscrive

dans une visée émancipatrice et de transformation de la société. 
C’est cela qui a conduit plus de 1 000 enseignantes et enseignants,
personnels à s’engager en signant l’appel à voter Fabien Roussel.
La dynamique constatée, la popularité du candidat présenté par le
PCF se traduit également au travers de cet appel et du nombre impor-
tant de signatures. Sa progression dans les sondages montre qu’un
espace politique est en train de s’ouvrir pour ouvrir une perspective
nouvelle de transformation de l’école prenant appui sur les aspira-
tions des personnels, des élèves et de leur famille pour la réussite
scolaire de chacune et de chacun.µ

Sébastien Laborde
membre du CEN

Plus de 1 000 enseignantes et enseignants, personnels de l’éducation natio-
nale ont signé un appel à voter en faveur de Fabien Roussel pour l’élection
présidentielle d’avril prochain. 
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POUR UNE SÉCU DU XXIe SIÈCLE

CELLE DES JOURS HEUREUX
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Globules rouges,

spécial LFSS 2022
L e 23 décembre 2021 a été promulguée la dernière

Loi de financement de la Sécurité sociale (LFSS

2022) du quinquennat du gouvernement Macron et,

sans surprise, elle n’a apporté aucune réponse bud-

gétaire et de financements aux besoins immenses

en matière de santé que connaît notre pays.
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8 maRs

U
n défi majeur attend les communistes : convaincre que le
communisme est la clé pour défendre et porter une révo-
lution sociale, écologique et féministe. 

La femme est la prolétaire de l’homme, avec la triple peine d’être
les premières à subir les conséquences directes du capitalisme
allié au patriarcat : précarité économique, violences sexistes et
sexuelles et mise en danger sanitaire. Nous portons au PCF un
féminisme-lutte des classes qui met au jour la consubstantialité
des enjeux de classe aux enjeux de droits des femmes. 
La révolution féministe se mène sur tous les fronts. C’est pour-
quoi les communistes seront en grève le 8 mars, Journée inter-
nationale de lutte pour les droits des femmes, et manifesteront
dans le cadre unitaire de « On arrête toutes » partout en France.
Les militant·e·s communistes y porteront des propositions
concrètes et financées pour une mise en œuvre immédiate de
l’égalité et la fin des violences de genre : un ministère des Droits
des femmes de plein droit, un milliard dédié contre les violences
sexuelles et sexistes, l’égalité salariale, et professionnelle, la
lutte contre la précarité menstruelle…
La crise sanitaire a révélé� au grand jour le rôle primordial des
femmes, en première ligne dans les secteurs les plus indispen-
sables a� la société� comme a� la maison. Nous voulons le réel par-
tage des tâches dites «  ménagères  » qui représentent
l’équivalent de 50 % du PIB et qui reposent à plus de 85 % sur
les femmes. 
Les femmes sont les premières touchées par la précarité�, le
temps partiel imposé, le chômage. Le Haut-Conseil a� l’égalité� rap-
pelle que les femmes représentent 70 % des travailleurs pauvres. 
Les salaires des professions qui se sont « féminisés » ont perdu
en pouvoir d’achat aussi bien dans le privé que dans le public, et
dans les autres elles restent davantage au bas de l’échelle des
hiérarchies professionnelles. Parce qu’elles sont présumées
innées, les compétences des femmes ne sont pas rémunérées à
leur juste valeur et expliquent les 26 % d’écarts salariaux. 
Il y a eu 14 lois en France sur l’égalité salariale. Et pourtant
encore aujourd’hui, il y a un écart salarial de 16,5 % entre les
femmes et les hommes. Les femmes subissent les plafonds de
verre.

À travail comparable, nous exigeons un salaire égal  ! Fabien
Roussel l’a annoncé : nous contraindrons les entreprises à rendre
effective l’égalité salariale en un an. L’État montrera l’exemple
en la mettant en place en six mois dans la fonction publique. Si
les entreprises ne le font pas, nous nommerons des administra-
teurs judiciaires pour réaliser concrètement cette égalité sala-
riale. 
L’égalité du déroulement de carrière dans les entreprises entre
les femmes et les hommes deviendra une obligation.
Au ruissellement, nous opposerons le « roussellement » :
- Le smic a� 1 500 ¤ net, l’augmentation générale des salaires, le
dégel du point d’indice des fonctionnaires, la pension minimum
a� 1200¤ net, le rétablissement de la demi-part des veuves et
veufs. 
- Un droit universel à l’emploi, la réduction du temps de travail
a� 32 heures hebdomadaires, la fin des temps partiels imposés,
la possibilité de partir en retraite a� 60 ans.
- La méthode « CLERC », contre les discriminations existantes
dans l’évolution des carrières et les différences de promotion
entre les femmes et les hommes, systématisée.
- L’inscription du droit à l’IVG dans la Constitution avec moyens
associés.
- Des moyens et des lieux d’accueil et de conseil pour les victimes
et co-victimes de violences sexuelles et conjugales développés
sur tout le territoire. 
- Un plan d’action contre les stéréotypes de genre, avec moyens
associés, de la crèche à l’enseignement supérieur et profession-
nel, pour lutter contre les inégalités.
C’est pour toutes ces raisons que le 8 mars nous ferons la grève
féministe et que nous serons dans la rue pour cette journée inter-
nationale de lutte pour les droits des femmes.
C’est pourquoi, pour les élections présidentielle et législatives,
nous défendons le projet féministe des « Jours heureux ».
Il ne peut y avoir de jours heureux que féministes ! Le féminisme
est la promesse des jours heureux.µ

Pour la commission féministe/droits des femmes du PCF
Hélène Bidard, Mayi Gonzalez, Shirley Wirden

Les jours heureux 
seront féministes

La prise de conscience et les mobi-
lisations féministes grandissent et 
font bouger les lignes partout dans 
le monde. Nous sommes debout, 
nous voulons décider de nos vies. 
Nous voulons l’égalité.

Nous voulons être reconnues 
dans nos métiers, bien payées, 
à égalité avec les hommes au 
travail ! 

Avec la crise sanitaire, les femmes 
sont toujours en première ligne, 
mal payées, majoritaires dans des 
métiers essentiels (soins, santé, 
services publics). Nous sommes 
touchées de plein fouet par la 
précarité, les bas salaires et le 
temps partiel subi. Notre travail est 
déconsidéré et invisibilisé. Aides 
à domicile, assistantes d’élèves 
en situation de handicap (AESH), 
enseignantes, soignantes, travail-
leuses sociales… Les grèves se 
multiplient dans les métiers fémini-
sés. Faisons converger ces luttes le 
8 mars pour imposer des revalorisa-
tions salariales, des emplois stables 
et durables et des perspectives de 
carrière ambitieuses ! Les femmes 
immigrées ou sans papiers sont su-
rexploitées, peu reconnues sociale-
ment et peu susceptibles d’évoluer 
dans leurs emplois. Nous voulons 

qu’elles soient régularisées !

Nous voulons vivre dans une 
société sans violence sexiste 
et sexuelle ! Nous voulons être 
libres de nos choix sur nos 
corps !

#Metoo, notre mobilisation par-
tout dans le monde bouscule les 
rapports de domination et met à 
mal le patriarcat. Nous refusons les 
violences sexistes et sexuelles que 
ce soit dans les bars (#Balance-
TonBar), dans nos couples ou nos 
familles (#MeTooInceste), dans la 
santé (#StopVog, Stop violences 
obstetricales et gynécologiques), 
dans notre travail, les lieux scolaires 
universitaires (#metoofac), dans 
les fédérations sportives, la culture 
(#metootheatre), le journalisme, la 
politique (#metoopolitique).

Les femmes handicapées sont 
pénalisées par le manque de soins 
et freinées dans leur choix d’au-
todétermination de leur sexualité 
ou dans la possibilité de mettre au 
monde des enfants. Elles subissent 
d’autant plus les violences sexistes 
et sexuelles qu’elles soient d’ordre 
privé, institutionnel, médical ou 
économique (le versement de l’allo-
cation d’adulte handicapé.e dépend 

des revenus du conjoint). 

Nous dénonçons l’élection à la 
présidence du parlement européen 
d’une parlementaire anti-avorte-
ment et nous exigeons que le droit 
à l’IVG entre dans la charte des 
droits fondamentaux. En France, 
l’allongement du délai pour avorter 

-
ger ! 

L’éducation non sexiste, la lutte 
contre les stéréotypes dans les 
manuels scolaires, contre le cy-

effectives ! L’orientation ne doit 

contrôler nos corps et la façon dont 
nous nous habillons ! 

Nous voulons avoir du temps 
pour nous, nous en avons assez 
d’assurer toutes les tâches à la 
maison, parce que c’est l’égalité 
et que nous le valons bien !

leur travail, qui enchaînent les 
doubles journées avec le ménage, 
les courses, la cuisine, etc. pour 

-
blics et prendre soin des enfants ou 
des personnes dépendantes.

ENSEMBLE, EN GRÈVE FÉMINISTE LE 8 MARS !

GRÈVE
FÉMINISTE

8 MARS 2022
D É F E R L A N T E  P O U R  L ’ É G A L I T É

15
40

grevefeministe.fr 8marsgrevefeministe grevefeministe8mars greve_feministe

Fabien Roussel, candidat communiste 

à l’élection présidentielle, veut « une France 

du travail et de bonne paye, et ainsi de 

l’autonomie financière pour toutes les femmes ».
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Initiative « Caravaneige »

Les communistes isérois à la rencontre 
des usagers de la montagne
D

ans le cadre de la double campagne de la présidentielle et
des législatives, une idée a germé chez les militants du
département  : comment aborder, en cette période de

vacances d’hiver, les questions autour de la montagne et des stations
de sport d’hiver ? Question particulièrement prenante dans les deux
circonscriptions très montagneuses du département  : la 5e qui
rayonne sur les massifs de Chartreuse et de Belledonne, et la 4e, qui
s’élève à 4 000 m d’altitude et comprend le massif du Vercors et les
grandes stations de l’Oisans.
Dans un premier temps, il y avait un certain scepticisme : « Ce n’est
pas notre public, ce sont des loisirs de riches, on a rien à gagner ».
Puis la discussion, en direction départementale et dans les terri-
toires concernés a permis d’affiner le sujet et les contours d’une
intervention. Trois grands sujets ont émergé : Le droit aux loisirs
pour tou·te·s, et notamment pour les jeunes et les enfants, le sort
des travailleurs·euses saisonnier·e·s, l’avenir de l’économie de la

montagne en lien avec les enjeux environnementaux.
La décision a été prise d’organiser un « caravaneige » de Fabien
Roussel, dans deux stations de moyenne montagne, à vocation fami-
liale et de proximité : le Collet d’Allevard, dans le massif de Belle-
donnne, et Lans-en-Vercors. L’idée est d’aller à la rencontre des
familles et vacanciers, mais aussi de tous ceux qui font tourner cette
économie : pisteurs, employés de la restauration, habitants.
Un tract, « Démocratiser la montagne », a été édité et deux équipes
d’une dizaine de militants se sont mises en place pour les deux jour-
nées : un petit camion décoré aux couleurs de la campagne des jours
heureux, quelques thermos pour offrir café ou thé et en avant ! Nous
avons distribué nos tracts à la fois au pied des pistes, autour des
commerces de la station et même aux voitures sur le rond-point
névralgique de Lans-en-Vercors. La presse régionale avertie a
répondu devant l’originalité de la démarche et est même venue filmer
l’action, ce qui a donné un très beau reportage au journal régional
le soir même : 
https://drive.google.com/file/d/1H2K3Bv-up3dvXlgsl7SuUR5yIWjdvvJ9/view

Nous devons dire que l’accueil a été au-delà de nos espérances. Les
thèmes abordés dans le tract ont fait mouche et nous avons pu mesu-
rer le réel élan d’intérêt, de sympathie envers Fabien Roussel. Deux
anecdotes liées à la question des logements que nous posons dans
notre tract : Un gendarme nous explique qu’il est pour lui impossible

de s’installer pour vivre en famille hors de la caserne, et un pisteur
nous montrant sur le parking, le camping-car sans eau, dans lequel
il est obligé de dormir durant la saison. La proposition récente de
Fabien Roussel de permettre à chaque enfant, avant son entrée au
collège, de pouvoir découvrir la neige et la mer a été également très
appréciée.
Cerise sur le gâteau, avec le beau temps se furent deux journées de
militantisme fraternel très appréciées par les participants.µ

Laurent Jadeau
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1931est une autre grande date : pour s’opposer à l’exposition
coloniale à Vincennes, raciste et méprisante, des mili-

tants de « la ligue contre l’impérialisme et l’oppression coloniale » pré-
parent dans l’annexe une « exposition anti-impérialiste ».
L’objectif (l’Humanité du 4 juillet 1931) est « de présenter dans un rac-
courci vivant l’impérialisme sous son vrai jour : la conquête, l’expro-
priation des terres, le travail forcé, la répression, les mouvements pour
l’indépendance. En contrepartie l’œuvre des Soviets dans les républiques
musulmanes qui étaient traitées comme des colonies par l’ancien régime
tsariste. » L’exposition comportera des dessins, des graphiques, des
objets d’art, elle durera un mois et s’intitulera « la vérité sur les colo-
nies ».
Troisième moment de gloire de l’annexe, 1936/1938 : alors que la guerre
civile ravage l’Espagne, et que le gouvernement Blum capitule en refu-
sant d’aider la République voisine au nom de la « non-intervention »,
c’est à l’annexe que s’inscrivent les volontaires pour les brigades inter-
nationales.
Un journal d’extrême droite, « La voix du combattant », écrit : « C’est
au numéro 8 de l’avenue Mathurin-Moreau à Paris que se trouve le grand
bureau d’engagement. Les volontaires y sont reçus et inscrits, ils y pas-
sent la visite médicale. Reconnus aptes, miliciens en puissance, ils reçoi-
vent des bons de couchage pour un petit hôtel rue des Chaufourniers et
des bons de repas à prendre au restaurant de la « Famille nouvelle »,
173 boulevard de la Villette. On leur délivre un petit bout de carton por-
tant les inscriptions suivantes : Cercle de joueurs d’échec, La Tour, Par-
ticipation au tournoi. C’est le sésame qui leur permettra d’être hébergés
au cantonnement à Béziers, dernier centre de rassemblement avant le
passage de la frontière. Plusieurs fois par semaine, des groupes d’une
trentaine de participants prennent le train gare d’Orsay ; le billet leur
est donné sur place et un viatique de 48 francs. Il y a là des Français,
des Belges, des Allemands, des Anglais. » Le journaliste, un certain Paul
Galland, se comporte ici comme un flic, il dénonce ce mouvement de soli-
darité et demande au gouvernement d’y mettre fin. Mais il nous reste
ce texte qui, bien involontairement, témoigne de l’importance du rôle
joué par l’annexe en matière de solidarité…
Puis déferle la répression anticommuniste. Fin 1939, l’annexe est occu-
pée par la police. On peut lire dans Le Matin du 9 novembre 1939 : « Des
commissaires de la police judiciaire ont procédé hier après-midi à des
perquisitions et à la fermeture des sièges des organisations syndicales
communistes. Ces opérations se sont déroulées à l’annexe de la Maison

des syndicats, 8 et 12 avenue Mathurin-Moreau. On sait qu’en cet endroit
les communistes avaient fait transporter et réédifier – naturellement
aux frais du parti - dans l’avant-cour le pavillon des Soviets. »
C’est le prélude aux années noires, celles de la débâcle, de l’occupation
et de la collaboration. Celles aussi de la Résistance, animée notamment

par le jeune Pierre Georges, qui réside à deux pas de l’avenue Mathu-

rin-Moreau, bientôt surnommé Fabien. µ

Gérard Pellois, Gérard Streiff
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Fabien avant Fabien (2/2)

Petite histoire du 8 avenue Mathurin-Moreau
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A
lors que depuis plusieurs années l’égalité mobilise plus
que jamais, il est temps de transformer nos mobilisations,
nos colères et nos espoirs en lois, en budgets, en réalité.

Une partie des candidats et candidates sont ouvertement
sexistes, dans les gestes et dans les programmes : remise en
cause de l’avortement, contre les droits LGBTI, aucune volonté de
lutte contre l’inégalité salariale, baisse des subventions aux
associations… Du côté du candidat président, ce quinquennat a
montré la supercherie de la “grande cause nationale”.
Chaque année le Mouvement
jeunes communistes de
France organise sa semaine
du féminisme autour de la
Journée internationale des
droits des femmes, le 8
mars. Cette année est parti-
culière, nous ne choisissons
pas seulement de mettre en
avant nos propositions,
comme nous le faisons tou-
jours, dans les universités,
dans la rue, dans les lycées,
mais de mettre en avant un
programme entier, un candi-
dat à l’élection présiden-
tielle, des candidates et
candidats aux élections
législatives. Nous propo-
sons une révolution fémi-
niste en 2022.
Transformer nos colères en espoir, transformer nos luttes en
débats à l’Assemblée nationale, c’est l’objectif du programme de
Fabien Roussel. Parmi ces mesures, l’égalité salariale est emblé-
matique. Nous proposons de sanctionner mais aussi de lutter
contre l’orientation genrée dont Parcoursup et la réforme Blan-
quer sont des modèles.

Nous évoquerons aussi la mise en place de centres d’accueil et
d’hébergement pluridisciplinaires sur tout le territoire pour les
victimes de violences sexistes et sexuelles. D’autre part, nous
exigerons une prévention réelle et efficace, par l’éducation à la
vie sexuelle et affective, toute la scolarité. Pour prévenir encore,
la formation des professionnels de l’éducation, de la justice, de
police est une urgence. Enfin, l’accès au soin est une de nos prio-
rités, accès à la contraception, à l’IVG partout sans délai, ainsi
qu’aux protections périodiques gratuitement, y compris et surtout

dans les établissements
scolaires.
Égalité à l’école, égalité
dans l’emploi, égalité à la
maison, nos propositions
sont nombreuses et ambi-
tieuses. À partir du 1er
mars, les jeunes commu-
nistes et les étudiantes et
étudiants communistes
seront auprès des jeunes
pour faire connaître ces
propositions.
Nous serons aussi mobili-
sés pour appeler à la
grève féministe du 8 mars
et partout pour grossir
les rangs des manifesta-
tions. Mobilisés enfin
pour appeler chaque jeune

à nous rejoindre et défendre une candidature portant résolu-
ment l’exigence d’une révolution féministe ! µ

Clémentine Le Duey
coordinatrice nationale du MJCF à la vie des départements
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Le MJCF organise sa semaine 
du féminisme du 1er au 11 mars



I
l y a trois ans, une révolu-
tion citoyenne soulevait le
peuple algérien mobilisant

des millions de personnes
contre un cinquième mandat du
président Abdelaziz Bouteflika.
Dans ce mouvement pacifiste,
créatif, radical et populaire, le
peuple algérien a repris le che-
min de la lutte pour l’indépen-
dance en dénonçant un système
corrompu, tenu d’une main de
fer par une oligarchie et une
caste militaire prédatrices – qui
pillent depuis des décennies le
pays et méprisent le peuple. Le peuple algérien a conspué et a rejeté ce
système.
Je veux, au nom des communistes de France, au nom de Fabien Roussel,
le secrétaire national du PCF, saluer le courage et l’œuvre du peuple
algérien.
Ce mouvement populaire a appelé de ses vœux un changement complet
de système, un État civil – et non militaire, la transition démocratique,
la souveraineté du peuple. Il a dénoncé les inégalités, la misère, l’op-
pression et l’émigration comme seul horizon pour sa jeunesse.
Dès les premières manifestations du vendredi (et du mardi pour les étu-
diants), les brutalités du pouvoir et les arrestations n’ont pas réussi à
entraver la détermination de la population. Depuis, la répression n’a
jamais cessé. Le pouvoir a même utilisé la pandémie pour multiplier les
interpellations, les poursuites, les arrestations et les condamnations
à un rythme effréné. Cet acharnement ne vise qu’à empêcher la reprise
de la mobilisation. 
Depuis le début du mouvement, près de 5 270 poursuites judiciaires ont
été engagées (selon le décompte de la Ligue des droits de l’homme). Aux
côtés des classiques accusations d’ « atteinte à l’unité nationale », ou
de « liens avec des puissances étrangères », le pouvoir algérien a aussi
brandi l’accusation de « terrorisme » et d’« infiltrations séparatistes
», visant particulièrement les Kabyles, alors que les drapeaux amazigh
et algérien ont constamment flotté ensemble.
C’est la chasse quotidienne aux militantes et militants du Hirak, parmi
lesquels, vous me pardonnerez de ne pas les citer tous : des journa-
listes, Khaled Drareni, Ihsan El Kadi, Rabah Karèche ; du lanceur d’alerte

Noureddine Tounsi ; du poète
Mohamed Tadjadit ; du dessi-
nateur Abdelhamid Amine ; du
président de l’association SOS
Bab-el-Oued, Nacer Meghnine
; de l’universitaire Saïd Dja-
belkhir, grand spécialiste de
l’Islam et condamné, c’est un
comble, pour offenses à l’Is-
lam.
Dernièrement, des dizaines de
prisonniers politiques ont été
en grève de la faim, dont cer-
tains conserveront des
séquelles irréversibles. Tous

ont témoigné de mauvais traitements, de tortures et de sévices sexuels. 
L’objectif du pouvoir est bien d’éradiquer en profondeur la contestation.
Les forces politiques, qui ont été actrices du Hirak, sont évidemment
dans le collimateur ; certaines déjà interdites et d’autres en passe de
l’être. Là encore, pardonnez-moi de n’en citer que quelques-unes : l’«
Union pour le changement », le « Parti socialiste des travailleurs », le
« Rassemblement action -jeunesse ». 
Nos camarades du « Rassemblement pour la culture et la démocratie »
et du « Mouvement démocratique et social », dont Fathi Gherras, sont
menacés dans leur existence. En Algérie, toute expression du dissensus
politique est désormais interdite.
Le pouvoir algérien ne ménage pas ses efforts pour une reprise en main
brutale de la situation afin de neutraliser le Hirak. Il a pour cela organisé
des mascarades d’élections – un référendum constitutionnel, une pré-
sidentielle, des législatives et des municipales. Toutes ces consultations
ont été des camouflets pour la classe dirigeante avec un boycott et une
abstention record. Le peuple algérien clamait dans la rue : « Y’a pas
d’élections ! ». 
Le mal élu et illégitime président, Abdelmadjid Tebboune, ne s’est pour
autant pas privé d’user des sales méthodes qui permettent aux mafieux
et aux militaires de s’accrocher au pouvoir.
Dans un tel contexte, le peuple algérien a besoin de la solidarité de
toutes les forces démocratiques. Aussi, les déclarations d’E. Macron et
de LREM ont suscité de légitimes indignations : E. Macron a qualifié
Abdelmadjid Tebboune de « courageux », scandalisant la population et
la jeunesse algérienne. La décision de LREM d’ouvrir un bureau d’infor-

mation dans les territoires occupés du Sahara occidental est une pro-
vocation et une violation des résolutions de l’ONU en faveur de l’auto-
détermination du peuple sahraoui nourrissant les nationalismes.
Enfin, la déclaration sur « les doutes de l’existence de la nation algé-
rienne avant la colonisation » est une insulte que ne manque pas d’uti-
liser le pouvoir algérien, et de tels propos maraudent sur les terres
nauséeuses de l’Algérie française et de l’extrême droite. La nation algé-
rienne est née de son fait, dans la résistance à l’occupation coloniale et
la lutte pour l’indépendance !
Vous le savez, les communistes ont été de tous les combats avec le peu-
ple algérien. Pour se débarrasser du crime de la colonisation et de l’oc-
cupation militaire, de la dépossession des terres, d’un ordre juridique
inéquitable et d’une société fondée sur l’exploitation et l’humiliation
des Algériens.
Les communistes ont été également à vos côtés dans le Hirak et demeu-
rera indéfectiblement à vos côtés car le Hirak est toujours là ! Comment
pourrait-il disparaître puisqu’aucun problème du peuple algérien n’a été
réglé. La colère est toujours présente et le vent de l’arrogance des diri-
geants attise l’incendie de l’injustice qui ne cesse de grandir avec la
crise.
Le Hirak, c’est le contre-pouvoir, c’est l’espoir. Il est l’alternative por-
teuse de liberté, de démocratie, de justice sociale et de paix. Oui, le
Hirak s’inscrit dans la durée et porte l’avenir du peuple algérien.
Dans le respect de l’indépendance du peuple algérien, vous trouverez
toujours à vos côtés les femmes et les hommes du Parti communistes
français.
Vive la solidarité entre les peuples algérien et français ! Vive la solida-
rité internationale ! µ

Paris, le 26 février 2022
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Meeting solidarité Hirak
Intervention de Pierre Laurent pour le Parti communiste français 
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en Campagne

Le 26 janvier, à l’occasion de la sortie du programme en
version brochée, le site de la boutique des Jours Heureux
s’ouvrait au public.

De nombreux articles aux couleurs de la campagne y sont proposés, tous fabriqués (ou imprimés) en France !
Certains avaient déjà sillonné les routes avec la caravane, et de nouveaux produits se sont ajoutés. 
Mugs, gobelets, parapluies, boucles d’oreilles, packs d’autocollants, etc. Des accessoires pour rêver aux Jours Heureux
de chez soi, pour sortir, et pour militer.
Plusieurs possibilité de livraison :
µ retrait au siège, 2 place Colonel-Fabien, sur rendez-vous : 
µ livraison à domicile : Nous avons fait le choix de travailler avec La Poste ; les frais de port peuvent paraître élevés
pour un produit. N’hésite pas à en commander plusieurs pour les optimiser ou à contacter ta fédération si tu préfères
commander auprès d’elle et économiser les frais de port !
Rendez-vous sur la boutique : boutique.fabienroussel2022.fr
Pour découvrir l’intégralité des produits, clique sur “Nos Produits” lorsque tu es sur le site.
Tu veux commander au nom d’une section, d’une fédération ou d’un comité des Jours Heureux ? Contacte directement
l’équipe de la boutique par mail (boutique@fabienroussel2022.fr) pour connaitre la marche à suivre, les pro-
duits et tarifs dédiés.


